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Mulroney accueilli poliment dans Charlevoix
■

 BAIE-SAINT PALL (PC) 
— Le premier ministre 

Brian Mulroney a serré des 
mains, raconté des blagues, val­
sé, tait un peu de peinture et 
même dirigé un orchestre, mais 
il n’a pas réussi à mériter un 
accueil enthousiaste dans Char­
levoix samedi.

Le premier ministre pourrait re­
présenter cette circonscription 
électorale au cours des prochaines 
élections, en raison d'un change­
ment de la carte électorale du Que­
bec

Une cinquantaine de personnes.

des maires et des mairesses de la 
région essentiellement, ont reçu le 
premier ministre avec des applau­
dissements polis, le matin, aux Es- 
coumins. dans une salle de l'école 
Immaculée-Marie

En début d après-midi. M. Mul­
roney a reçu un accueil un peu plus 
chaleureux de la part des membres 
de la Chambre de commerce de 
Charlevoix à Saint-Irénée. au do­
maine Forget

"Vous êtes avec des amis", a dé­
claré au premier ministre le député 
actuel de Charlevoix. M Charles 
Hamelin

Ce dernier a souligné la présence 
de personnalités parmi la foule.

Ottawa promet de 
l'aide aux agriculteurs

SWAN RIVER. Man. (PC) 
— Le gouvernement fédé­

ral continuera de venir en aide 
aux agriculteurs canadiens, a 
promis le premier ministre 
Brian Mulroney, hier, une jour­
née seulement après que les 
prix des grains, fixés par le gou­
vernement, eurent atteint leur 
plus bas niveau depuis 15 ans.

A sa première journée d une 
tournée de deux jours dans le Ma­
nitoba rural. M. Mulroney a tenu à 
rappeler à une foule d'environ 1,000 
personnes que son gouvernement a 
déjà fourni des subsides de l'ordre 
d'un milliard de dollars afin de ve­
nir en aide à l'agriculture de 
l'Ouest canadien

"Le gouvernement que j'ai l'hon- 
neur de diriger reconnaît l'énorme 
contribution de l'agriculture pour 
ce pays: il l'a toujours reconnu et 
le reconnaîtra toujours", a renchéri 
le premier ministre au lendemain 
d'une chute de 20 pour cent des prix 
du blé. du mais et de l'orge pavés 
par la Commission canadienne du 
blé.

Demain mardi. M. Mulroney doit 
annoncer un programme de déve­
loppement économique. Attendu de­
puis longtemps, ce programme 
d'aide devrait comporter un inves­
tissement de l'ordre de SI milliard 
et s'échelonner sur une période de 
cinq ans.

Le premier ministre pourrait fai­
re cette annonce à Edmonton où il 
doit arriver dès aujourd'hui

En dépit du fait que le Parti con­
servateur se classe au troisième 
rang, derrière les libéraux et le 
Nouveau Parti démocratique, à 
l'occasion des plus récents sonda­
ges. M. Mulroney a reçu un accueil 
chaleureux de la part de la popula­
tion de Swan River.

Par contre, un groupe d'une ving­
taine de membres du Syndicat na-

Projet Hibernia
Rencontre 
de Masse au 
sujet du bassin 
pétrolifère

MONTRÉAL (PC) - Le
ministre fédéral de l’Éner­

gie, M. Marcel Masse, a rencon­
tré, hier, durant une réunion 
privée d’une durée de deux heu­
res qui s’est déroulée dans un 
hôtel de la métropole, les gens 
d’affaires représentant le con­
sortium impliqué dans le projet 
d’exploitation du bassin pétroli­
fère marin Hibernia, au large 
de Terre-Neuve.

M. Luc Lavoie, le chef de cabi­
net du ministre Masse, a fait savoir 
à la presse que cette rencontre 
s’est déroulée dans le cadre d'une 
série de pourparlers entrepris au­
près du consortium dirigé par Mo­
bil Oil Canada.

Il a ajouté que les parties avaient 
convenu de ne pas émettre de com­
mentaires sur les discussions qui 
ont lieu en de telles occasions. "Ce 
sont des négociations qui ne peu­
vent pas se dérouler publique­
ment", a renchéri M. Lavoie. Ce 
dernier a précisé que d'autres ren­
contres du genre doivent avoir lieu, 
mais aucune date n'a été encore dé­
terminée pour leur tenue.

Mobil Oil Canada a annoncé en 
juin qu elle attendait pour le milieu 
de l'été une décision d’Ottawa en ce 
qui concerne le projet Hibernia, si­
tué à environ 400 kilomètres au sud- 
est de Saint-Jean. Terre-Neuve.
Importante production

Mobil et Petro-Canada ont déjà 
fait part de leur intention de réali­
ser un important investissement 
dans ce secteur, investissement qui 
se ferait avec la contribution finan­
cière du gouvernement fédéral et 
celui de Terre-Neuve 

En juin de l'an dernier, le gou 
vernement d'Ottawa avait annoncé 
son accord de principe pour le pro­
jet de développement de Mobil qui 
s'impliquerait alors pour un mon­
tant de $4 milliards 

L'exploitation du champ pétroli­
fère marin Hibernia devrait débu­
ter en 1992 et permettrait de four­
nir environ 20 pour cent des besoins 
du Canada en pétrole

tional des fermiers a tenu, à l aide 
de pancartes, à faire connaître son 
désaccord au sujet des efforts du 
gouvernement fédéral dans les né­
gociations d une entente de libre- 
échange avec les Etats-Unis.

comme l’ancien ministre québécois 
et actuel président de La Lauren- 
tienne Claude Castonguay et 1hom­
me d'affaires Raymond Malenfant, 
propriétaire du manoir Richelieu, 
de Pointe-au-Pic.

Dans son allocution, le premier 
ministre a souligné les réussites de 
son gouvernement, notamment aux 
plans de la relance économique, du 
retour du Québec au sein de la 
Constitution canadienne et. surtout, 
de la tenue prochaine du Sommet 
de la francophonie à Québec

Directeur d'orchestre
La visite de M Mulroney a pris 

une tournure plus légère lorsqu'il a 
été invité à diriger l'orchestre du 
domaine Forget, un camp musical 
estival, pour l'interprétation de 
"When Irish Eyes Are Smiling"

Il a également esquissé quelques 
pas de valse avec la véritable chef- 
fe d'orchestre. Mme Véronique La­
croix.

Le premier ministre a terminé sa 
tournée en inaugurant le Sympo­
sium de la jeune peinture au Cana­
da. à l'aréna de Baie-Saint-Paul

Les 300 personnes présentes ont 
réservé à M Mulronev le même ac­

cueil chaleureux qu aux autres in­
vites. notamment le president ho­
noraire du symposium, le ministre 
québécois de l'Agriculture. M Mi­
chel Page

Candidature
M Mulroney pourrait decider de 

se presenter dans Charlevoix aux 
prochaines élections parce qu'un 
changement à la carte électorale 
prévu pour le 13 juillet 1988 fera 
passer Baie-Comeau. sa ville nata­
le. dans la circonscription de Char­
levoix. voisine de celle de Mani- 
couagan.

Le depute Hamelin a offert d'ail­
leurs son siège au chef du Parti 
conservateur

"M Hamelin a un excellent ju­
gement et est un voisin fort sym­
pathique", a lancé le premier mi­
nistre. hier matin

Il s'est contente d'ajouter qu'il 
représentait le circonscription de 
Manicouagan avec "beaucoup de 
plaisir et fierté".

Des allusions sur une éventuelle 
candidature de M Mulroney dans 
Charlevoix ont cependant été lan­
cées tout au long de journée d'hier 
par les divers orateurs locaux

A St-lrénée, Brian Mulroney a été invité à diriger un orchestre 
pour le chant “When Irish eyes are smiling". (Laserphoto PC)
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C’est le temps d’acheter ou de louer ! Obtenez design et valeurs exceptionnelles 
pendant les Jours d’été spectaculaires Ford et Mercury sur les voitures et camions

les mieux conçus et construits en Amérique du Nord.
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La garantie Ford de 
6 ans
Protection de 100,000 km 
au groupe motopropulseur 
Protection de 160,000 km 
contre la corrosion
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FORD ESCORT 
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de Ford
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L’allure de la réussite et 
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RANGER
Le pick-up compact le 
plus vendu au Canada
BRONCO II 
La robustesse du plaisir 
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Depuis 7 ans, Ford conçoit et construit les voitures et camions nord-américains 
de la phis haute qualité. Aucun autre fabricant ne peut en dire autant.
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Le rôle du Québec 
auprès des minorités francophones

Même si les minorités francophones 
hors-Québec sont déçues, le premier 
ministre Robert Bourassa est justifié 
de ne pas intervenir politiquement dans 
la politique intérieure des autres pro­
vinces pour presser ses homologues de 
promouvoir le français. Imaginons seu­
lement quelle serait la réaction de la 
SSJB de Montréal ou des coalitions 
pour le respect du français si l'Ontario 
et l'Alberta se mêlaient de conseiller le 
gouvernement québécois en matière de 
droits linguistiques des anglophones.

En promettant une aide culturelle et 
financière aux francophones hors-Qué­
bec, M. Bourassa est allé aussi loin que 
possible. Le Québec a peut-être une 
responsabilité morale envers les mino­
rités francophones du reste du Canada, 
mais il n’a sûrement pas le mandat po­

litique de les protéger. Cela ressort du 
pouvoir du gouvernement central char­
gé de faire appliquer les dispositions 
sur le bilinguisme au Canada, pas du 
gouvernement provincial de M. Bouras­
sa.

Même si le premier ministre se lan­
çait dans des discours enflammés pour 
défendre ces francophones des autres 
provinces, il ne ferait aucunement 
avancer leur cause. Il ne sert à rien de 
nous faire accroire que le Québec est 
un Etat, le Québec est une province qui 
doit occuper sa place, mais seulement 
sa place dans la Confédération. Aussi 
bien prêter aux francophones hors-Qué­
bec une aide tangible que de les rassu­
rer par de vaines paroles.

Jean Vigneault
Très inquiétant cet accord constitutionnel! 

Comment une chose sur laquelle s'entendent
tous les dirigeants du pays peut-elle être bonne 
pour le Canada?

Rayons de soleil(P=
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L’amour n’est pas un senti­
ment ou une vertu à croire, 
mais à vivre.

— O —

Applaudir est un acte public. 
Blâmer, un acte privé.

- O -

La pierre d’assise de l’audace 
est la prudence. Les imprudents 
ne peuvent être audacieux, ils 
ne savent pas où ils vont.

- O -

Les vrais artistes ne sont pas 
surtout ceux qui possèdent la 
meilleur technique, mais ceux 
qui aiment passsionnément leur 
art.

— O —

Respecter les autres, c’est les 
aider à se dépasser. En com­
mençant par se respecter assez 
soi-même pour aller au bout.

- O -

Quand un “jeune” de 25 ans

parle d’un “vieux” de 50 ans, 
sait-il que ce vieux n’a que deux 
fois son âge alors que lui a cinq 
fois l’âge du bambin de 5 ans?

- 0 -

On est en sécurité en s’entou­
rant de clôtures. Mais pas en 
paix.

- O —

La véritable soif d’apprendre 
est comme la soif d’aimer: inal­
térable.

Albatros des mers

fr
SONDAGE GALLUP

Enfants maltraités: 1 
connaît 1 cas dans

Canadien sur 6 
son voisinage

Un Canadien sur six (16 p.c.) 
connaît, dans son voisinage, un cas 
sérieux de violence envers des en­
fants; cela comparé à 11 pour cent 
en 1982.

Les résultats de ce sondage mon­
trent que les Canadiens ayant une 
formation universitaire ou post-se­
condaire sont plus nombreux que 
les autres à connaître un cas d’abus 
physique envers les enfants.

Et dans les familles qui ont un 
revenu de 20 000$ et moins ou de 
40 000$ et plus, la proportion de 
ceux qui connaissent l’un de ces cas 
d’abus est plus grande que dans les 
familles à revenu moyen.

Les jeunes Canadiens et les fem­
mes sont davantage conscients de 
ce problème que le sont les plus 
âgés et les hommes. C’est dans 
l’Ouest et au Québec que l’on re­
trouve le plus de personnes connais­
sant un cas d’abus physique envers 
les enfants.

Les résultats de ce sondage sont 
fondés sur 1 034 entrevues person­
nelles avec des adultes de 18 ans et 
plus menées entre le 8 et le 11 juil­
let. Un échantillon de cette taille 
comporte une marge d’erreur de 4 
pour cent, 19 fois sur 20.

La question était: “Connaissez- 
vous personnellement des cas sé­
rieux où les enfants reçoivent de 
mauvais traitements physiques par 
leurs parents, c'est-à-dire non pas

NATIONAL
Régions:
Maritimes
Québec
Ontario
Prairies
C.-Britannique
Sexe:
Homme
Femme
Age:
18 à 29 ans 
30 à 49 ans 
50 ans et plus
Revenu annuel: 
Moins de 20,000$ 
20,000$ à 39,999$ 
Plus de 40,000$
Education: 
Universitaire 
Post secondaire 
Secondaire

un cas que vous avez lu dans les 
journaux ou vu à la télévision mais 
qui se serait produit chez quelqu'un 
que vous connaissez ou qui vit dans 
votre voisinage?”

Connaissent un cas 

16%

16%
13%
16%
19%
21%

14%
18%

22%
18%
9%

21%
12%
17%

19%
17%
10%

OPINION DES LECTEURS L'identité des accusés
Les quotidiens montréalais, La 

Presse et The Gazette ont exercé 
des représenttions en justice au 
cours des derniers mois pour s’op­
poser à des demandes d’ordonnance 
de non publication qui visaient à 
protéger 1 ’identité de personnes 
sous actes d’accusation.

Dans leurs représentations, les 
avocats des deux quotidiens ont fait 
valoir que la liberté de la presse se 
retrouve au nombre des libertés 
fondamentales garanties à chacun, 
sans faire quelque exception que ce 
soit.

La Presse et The Gazette ont eu 
gain de cause

On peut se rappeler également la 
requête déposée avec succès par 
Radio-Canada pour faire casser une 
ordonnance de non publication qui 
visait à protéger 1 ’identité de l’ex- 
ministre Brvce Mackasev. témoin 
dans une affaire de fraude et de 
pot-de-vin

Dans notre système démocrati­

que. (administration de la justice 
se veut du domaine public.

Outre cet énoncé qui relève, il 
faut en convenir, d’une notion par­
fois abstraite du droit du public à 
une information complète, la liber­
té de presse à l'égara de l'adminis­
tration de la justice revêt d’autres 
aspects dont un caractère préventif 
dans le sens où. à titre d'exemple, 
de simples citoyens peuvent tirer 
avantage à apprendre qu'une firme 
est sous le coup d'accusations pour 
fraude au moment où ils s’apprê­
tent à signer un contrat avec ladite 
firme

Notre système social et politique 
s'est doté’, au cours des dernières 
années, de mécanismes accrus de 
protection des droits de la person­
ne

A l'opposé et à l'exception des 
lois concernant la protection de l'i­
dentité des personnes mineures, le 
système judiciaire a peu évolué

Plusieurs pensent, dont l’ex-Sol-

liciteur général du Canada. M. Ro­
bert Kaplan, que dans certaines 
causes, dont celles relatives à des 
accusations à caractère sexuel, l’i­
dentité des accusés ne devrait être 
dévoilée que s’ils sont reconnus 
coupables.

L'Association canadienne des édi­
teurs de quotidiens, le Conseil de 
presse du Québec et les ministères 
québécois et canadien de la Justice 
devraient amorcer une réfléxion 
sur les questions relatives à la pro­
tection des droits de la personne et 
de l'administration de la justice, 
dont les demandes d'ordonnance de 
non publication qui ont tendance à 
se multiplier et qui tiennent parfois 
de l'abus.

En attendant, il importe que les 
droits soient les mêmes pour tous 
et que l'administration de la justice 
demeure la plus transparente pos­
sible

Guy Crevier 
La Voix de l’Est

Ce serait fou de sou­
mettre les politiciens à 
des tests de SIDA.

C’est vraiment incon­
venant. n'est-ce pas0

C'est à des tests de Ql 
qu’il faudrait les soumet­
tre

Une grande perte 
pour la collectivité québécoise

Ce ........ ..................... —...
TÉMOIGNAGE

Vs J)

Qu'ils soient chrétiens ou non, 
tous les gens qui se préoccupent en 
ce pays de justice sociale, d'égali­
té. de paix, de solidarité internatio­
nale ne peuvent qu'être profondé­
ment attristés de la mort récente 
de Mgr Adolphe Proulx. On a beau 
dire que personne n'est irrempla­
çable. sa disparition tragique sou­
lève la question: qui donc prendra 
la relève de cet homme qui, plus 
que tout autre, incarnait la raison 
de solidarité au sein non seulement 
de son église, mais de l'ensemble 
de la société québécoise?

Un livre suffirait à peine à faire 
connaître toutes les dimensions de 
l'action considérable de cet ex-mi­
neur de Sudbury devenu évêque de 
Gatineau-Hull Président de la 
Commission des affaires sociales 
de l'Assemblée des évêques du Qué­
bec et membre de la Conférence 
des évêques du Canada, il fut l’un 
des principaux animateurs du cou­
rant progressiste dans l'Eglise ca­
tholique et l'inspirateur de nombre 
de déclarations sur la crise éco­
nomique. le chômage, la place des 
jeunes, etc... Il ne craignait pas de 
projeter l'image d'un contestataire. 
“Nous devons, disait-il, questionner 
en profondeur les orientations ac­
tuelles de la société: société de 
consommation, société axée sur le 
profit où l'économie devient en 
quelque sorte la maîtresse de 
l'homme plutôt que le contraire."

Co-président avec mesdames 
Claire Bonenfant et Francine Four­
nier de la campagne “Un F-18 pour 
la paix”, Mgr Proulx était un hom­
me de paix. Il s'inquiétait de la 
croissance de la violence, des guer­
res qui peuvent déboucher sur la 
destruction du monde! “il y a une 
nécessité non seulement d'arrêter 
et de diminuer l'armement nucléai­
re mais aussi de le rendre immo­
ral. De rendre également immoral 
le trafic des armes, la croissance 
de l'industrie militaire."

Son implication allait bien au 
delà des frontières et il ne ména­
geait pas ses efforts pour dévelop­
per la solidarité avec les peuples 
démunis, notamment ceux d’Amé­
rique centrale et d'Amérique lati­
ne. Au contraire de certains de ses 
collègues, il n'était pas homme à 
recevoir en grandes pompes les 
ambassadeurs des dictatures et les 
représentants des groupes réaction­
naires. 11 n'hésitait pas à se démar- 

uer des éléments conservateurs et 
ogmatiques. “je suis extrêmement 

gêné quand je pense à ces gens qui. 
se disant chrétiens, sont des bour­
reaux pour leurs propres conci­
toyens. Il y a là des contradictions 
terribles. . c'est lorsque les chré­
tiens se considèrent comme des an­
ges. qu’ils sont des bêtes.”

Son métier d'évêque, il le faisait 
avec franchise et courage, non par­
fois sans difficulté. C’est un secret

de polichinelle que son ouverture 
d’esprit et son sens de la tolérance 
s'aecomodaient mal de certaines 
positions officielles du Vatican con­
tre le divorce, les moyens’de con­
traception, l'homosexualité, etc... 
Et il n'est certes pas étranger au 
fait qu’aujourd'hui l'Episcopat ca­
nadien est considéré comme à l'a- 
vant-garde de tous les épiscopats 
sur la question de l'égalité des fem­
mes.

Mgr Proulx était un militant et 
un homme de combat qui ne crai­
gnait pas de descendre au besoin 
dans la rue. Il n'est pas sans intérêt 
de souligner que son dernier geste 
politique fut d'aller manifester, au 
côté de madame Monique Simard 
de la CSN. contre le projet de libre 
échange du gouvernement conser­
vateur...

Son décès constitue une perte ir­
rémédiable pour la collectivité qué­
bécoise. Je joins ma voix à tous 
ceux et celles qui lui rendent hom­
mage. Et j'invite le Premier minis­
tre Mulroney à accéder enfin à un 
désir qui éiait cher au coeur de 
Mgr Proulx: la création d'un fonds 
pour la paix, d'un montant équiva­
lent à celui de l'achat d'un F-18. Ce 
fonds pourrait s'appeler: Fonds 
Mgr Proulx pour la paix. Je crois 
que l'évêque de la solidarité aurait 
apprécié ce geste.

Pierre Graveline 
Membre de l’exécutif 

du NPD-Québec

LETTRE OUVERTE J
Politique familiale: il faut 

un ministre à la hauteur de la situation
M. Robert Bourassa 

Premier Ministre

Les organismes familiaux mem­
bres de la COFAQ (Confédération 
des organismes familiaux du Qué­
bec) furent récemment consultés 
sur le projet de politique familiale 
tel qu'élaboré actuellement par vo­
tre gouvernement. Livrant bataille 
depuis plus de quinze ans pour l’im­
plantation d'une telle politique, les 
organismes familiaux ont donc ac­
cueillie très favorablement le pro­
jet tel qu'il nous fut soumis, et at­
tendent impatiemment la rentrée 
parlementaire pour connaître les 
décisions de votre gouvernement.

Nous voulons néanmoins porter à 
votre attention quelques Commen­
taires qui nous viennent à l'esprit, 
suite au mini-remaniement minis­
tériel que vous venez d'effectuer, et 
aux nombreuses rumeurs qui circu­
lent depuis ce temps.

Les observateurs ont fait de nom­
breuses spéculations sur les fonc­
tions et responsabilités qui seraient 
confiées à M. Robert Dutil, que 
vous venez tout juste de nommer 
ministre délégué a la Santé et aux 
Services Sociaux. Selon certaines 
de ces rumeurs, il semble que vous 
songiez à confier le dossier de la 
politique familiale à ce nouveau mi­
nistre. afin de soulager Mme La- 
voie-Roux déjà titulaire du minis­
tère de la Santé et des Services So­
ciaux et responsable de l'Office des 
personnes handicapées. De telles 
rumeurs. M. le Premier Ministre, 
ne sont pas sans inquiéter les or­
ganismes familiaux II ne saurait 
etre question ici de mettre en doute 
les qualités et aptitudes de M Du­
til. Mais il n'en reste pas moins que 
nous entretenons de sérieuses ré­
serves quant au fait de confier à un 
nouveau ministre le mandat d'im­
planter une politique de cette en­
vergure. une politique caractérisée 
par la nécessité d une approche ho­
rizontale, intervenant directement 
dans de nombreux domaines aussi 
complexes que fiscalité, habitation, 
services de garde, monde du tra­
vail...

Le caractère spécifique de cette 
politique commande pour son déve­
loppement une concertation effec­
tive entre plusieurs ministères et 
organismes gouvernementaux, 
dou. à notre avis, une bonne con­

naissance et une forte expérience 
de l'appareil gouvernemental. Le 
projet de politique familiale, tel 
qu'il nous fut présenté en juin der­
nier. prévoyait que le ou la minis­
tre responsable du développement 
d'une telle politique serait déjà ti­
tulaire d'un ministère exerçant une 
juridiction marquée dans l'un des 
champs d'application de la politi­
que familiale Bien qu'en théorie un 
tel jumelage de responsabilités aus­
si importantes ne nous apparaisait 
pas idéal, les avantages concrets 
d'une telle situation ne nous échap­
paient pas. Le fait le confier le dé­
veloppement d'une telle politique à 
un ministre dont le ministère est 
directement concerné par les ques­
tions familiales, assurait au projet 
de politique familiale une représen­
tation majeure et un poids politique 
important auprès de l'ensemble des 
ministres et députés de l'Assem­
blée Nationale.

Vous comprendrez facilement, 
M. le Premier Ministre, que les ru­
meurs voulant que cet imposant 
dossier soit confie à un ministre dé­
légué à la Santé et aux Services So­
ciaux (qui ne soit donc pas direc­
tement titulaire d'un ministère), à 
un nouveau ministre délégué, qui de 
surcroit ne soit pas familier avec 
un dossier de cette envergure, non 
plus qu'avec les démarches, repré 
sentations et revendications qui 
l'ont fait naître, soient de nature à 
nous inquiéter

Doit-on rappeler que le dossier 
de la politique familiale a connu 
une longue liste de ministres qui en 
furent responsables sans pour au­
tant qu elle puisse voir le jour! Or 
l'actuelle responsable de la politi­
que familiale au sein de votre gou-

Avis aux
La Tribune publie gratuite­
ment lei opinions des lecteurs. 
Les sujets d’intérêt local ou 
régional ont la priorité, et nous 
ne nous engageons pas à pu­
blier toutes les lettres reçues. 
Les lettres doivent être 
courtes et nous nous réservons 
le droit de les éditer. Chaque 
lettre doit être signée et corn-

vernement. Mme Lavoie-Roux, 
s'est méritée la confiance des or­
ganismes familiaux. De voir la mi­
nistre de la Santé et des Services 
Sociaux être nommée ministre dé­
léguée à la Famille, assurerait se­
lon nous une crédibilité indéniable 
au projet gouvernemental, beau­
coup plus que si un ministre délé­
gué à la Santé et aux Services So­
ciaux était nommé responsable de 
la politique familiale.

Les familles québécoises ont suf­
fisamment attendu. Depuis plus de 

uinze ans les organismes chargés 
e les représenter ont travaillé 

sans relâche pour convaincre nos 
décideurs politiques de la nécessité 
d'une politique familiale pour les 
familles québécoises. A l'heure où 
le gouvernement entend doter le 
Québec d'une politique visant à sou­
tenir les familles, ces mêmes fa­
milles ne sauraient se contenter 
d'un ministre aux pouvoirs réels 
restreints! Seul un ministre délégué 
à la Famille doté de pouvoirs poli­
tiques réels, donc d'une capacité 
d'intervention effective, peut, selon 
nous, assurer le développement 
d une politique familiale dont le 
Québec pourra être fier.

La valeur et l'importance d'un 
objectif politique se mesurent par 
les moyens et structures mis en 
place pour l'atteindre. Les déci­
sions que vous prendrez d'ici peu 
témoigneront de votre volonté réel­
le de soutenir les familles québécoi­
ses!

(...)
Le Conseil d’Administration de la 

Confédération des Organismes 
Familiaux du Québec (COFAQ) 

par Michel Morel 
Secrétaire Général

lecteurs
porter l'adresse complète de 
l'auteur avec son numéro de 
téléphone. Ces renseignements 
restent confidentiels, seuls le 
nom de l’auteur et de la ville 
d’origine apparaitront dans le 
journal Les lettres anonymes 
comme les lettres injurieuses 
ne seront pas publiées.

Le rédacteur en chef
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Réputé pour son anticommunisme

Ministre du gouvernement philippin assassiné
MANILLE (AFPi — L'n mi- 

iijs re du gouvernement philip­
pin de la présidente Corazon 
Aquino réputé pour son anti­
communisme a été tué hier soir 
lors d’une embuscade tendue 
par au moins trois hommes ar­
més dans la banlieue de Manil­
le, a-t-on appris auprès de la fa­
mille du ministre.

Au moins trois hommes ont ou­
vert le feu sur la voiture de M Jai­
me Ferrer, ministre aux Collecti­
vités locales, qui passait sur un 
pont dans le quartier de Paranaque. 
près de son domicile, a indique le 
frère du ministre. M Wally Ferrer. 
Mortellement blessé. M Ferrer a 
été déclaré mort à son arrivée dans 
une clinique privée près du lieu de 
l'attentat, survenu à 18h45 locales, 
a ajouté le frère du ministre.

Le chauffeur de M. Ferrer a éga­
lement été tué. a-t-on appris auprès 
d'une proche du ministre Selon la 
radio privée philippine DZRH le 
ministre a été touché par neuf bal­
les.

Les assaillants ont réussi à pren­
dre la fuite à bord d'une voiture 
après l attentat. a-t-on indiqué de 
source policière Leur véhicule a 
été retrouvé non loin du lieu de 
l'embuscade Selon le chef des for­
ces de sécurité, le général Alexan­
der Aguirre, l'un des assaillants 
pourrait être blessé, des traces de

sang ayant été découvertes dans la 
voiture

M Wally Ferrer a indiqué que 
son frère repute pour son anticom­
munisme et pour être un chaud dé­
fenseur des milices de droite, avait 
reçu des menaces de mort à plu-

Le ministre Jaime Ferrer

sieurs reprises de la part d incon­
nus longtemps avant l'embuscade 
dans laquelle il est tombe Cepen­
dant. le ministre n avait jamais 
pris de garde du corps, a-t-il ajoute

Inimitiés
M Jaime Ferrer s était egale­

ment attiré des inimitiés en limo­
geant des responsables locaux dont 
la loyauté vis-à-vis de Mme Aquino 
était sujette à caution

l'n attache de presse de la pré­
sidence. M Teodoro Bemgno. a dé­
claré à l'AFP être complètement 
bouleversé et stupéfait par ce 
meurtre insensé II a qualifie M 
Ferrer "d'homme d une absolue in­
tégrité” et de "l'un des piliers du 
gouvernement”.

De nombreux responsables poli­
tiques se sont rendus à la clinique 
où les corps du ministre et de son 
chauffeur ont été transportés et 
dont des militaires interdisent l'ac­
cès à la presse

M Ernesto Maceda. un ancien 
collègue de M Ferrer au gouver­
nement. a indiqué qu'il avait eu des 
informations, avant l'ouverture so­
lennelle lundi dernier des travaux 
du Congrès nouvellement élu. selon 
lesquelles étaient projetés des as­
sassinats de membres du gouver­
nement ou d autres responsables 
politiques importants.

m ■
SSSVs*v

Un enquêteur explique comment les assaillants circulaient à bord de cette voiture.
ont pu abattre le ministre et son chauffeur qui na»»rPhoio api

L'Afrique risque de devenir "une 
maison de la mort" à cause du sida

BONN (AFP) - L’Afrique 
risque de devenir “une maison 
de la mort” en raison de la pro­
gression de l’épidémie du sida, 
selon M. Jonathan Mann, direc­
teur du programme spécial sur 
cette maladie de l’Organisation 
Mondiale de la Santé (O.VIS).

"Si le comportement de la popu­

lation locale ne change pas et si au­
cun vaccin ou traitement efficace 
ne sont mis au point, une immense 
épidémie risque de se déclencher 
qui menacera gravement l’évolu­
tion sociale et économique de ce 
continent ", a dit M. Mann dans une 
interview à l'hebdomadaire ouest- 
allemand der Spiegel à paraître au­
jourd'hui.

" Le sida a fait son apparition 
dans des régions d'Afrique où il 
était absent et a progressé là où il 
sévit depuis des années ", a-t-il af­
firmé.

Il a indiqué que TOMS avait com­
mencé à coordonner en faveur de 
l'Ouganda le premier programme 
d'aide nationale en Afrique, d un 
montant de S6 millions.

M Mann a affirmé en outre que 
l'OMS avait demandé en 1987 aux 
Nations-Unies et aux douze pavs de 
la CEE S34 millions pour lutter con­
tre la maladie

En 1991. la seule OMS aura be­
soin de 600 millions de dollars et les 
autres organisations probablement 
de milliards de dollars ", a-t-il pré­
cisé.

Soldat israélien abattu
en plein centre de Gaza

JÉRUSALEM (AFP) - Un officier israé­
lien, qui circulait dans une voiture militaire, 
a été abattu hier après-midi d'une balle 
dans la tête en plein centre de la ville de 
Gaza, territoire occupé par Israël, apprend- 
on de sources militaires israéliennes.

précisions
Les lorces de Tordre

Toutes les

Un inconnu s'est ap­
proché de l'officier et a 
tiré à courte distance a 
travers le pare-brise du 
véhicule avant de pren­
dre la fuite dans les 
ruelles du quartier, se­
lon les mêmes sources 

Touché à la tête, le

israéliennes ont im­
médiatement impose le 
couvre-feu sur le lieu 
de l'attentat et con­
traint les commerçants 
à fermer leurs bouti­
ques Des dizaines de

routes re­
liant la bande de Gaza 
au territoire israélien 
sont interdites a la en 
dilation et aucun ba­
teau n'est autorise a 
quitter la cote de la 
bande de Gaza "jus 
qu'à nouvel ordre”, ont 
encore indiqué les mi­
litaires israéliens

Le dernier attentat 
meurtrier anti-israé 
lien commis a Gaza re­
monte au 25 mai Un 
Israélien avait alors

NOTRE VENTE ANNUELLE D'ÉTÉ
Le centenaire a gravi la montagne accompagné de ses filles.

(Laserphoto AP)

À 100 ans, 
il gravit le 
Fuji-Yama

TOKYO i AFP i — Un centenaire 
japonais, M. Sadaichi Igarashi. a 
atteint hier, avec l aide de ses deux 
filles, le sommet du mont Fuji 
Yama pour la douzième annee con­
sécutive et il n'entend pas s'arrêter 
là

A l'âge de 96 ans. il était devenu 
la personne la plus âgée à gravir la 
plus haute montagne du Japon 
13.776 mètres i et a depuis garde ce 
record.

”J'ai demandé à Dieu de bien 
vouloir me protéger jusqu'à l'âge 
de 108 ans”, a explique M. Igarashi. 
après avoir prié au Shinto, lieu de 
pèlerinage situé sur la pointe du 
mont Fuji-Yama.

M. Igarashi. qui aura 101 ans le 
21 septembre, a 10 enfants. 36 pe­
tits-enfants et 20 arrière-petits-en­
fants.

militaire israélien est 
mort peu après l'agres­
sion.

Un interlocuteur ano­
nyme se réclamant de 
la " Force 17” du Fatah 
( principale composante 
de l'OLP i a revendiqué 
dans un appel à l'AFP 
à Jérusalem la respon­
sabilité de l'attentat

"Nous avons abattu 
cet officier car il fait 
partie des forces israé­
liennes d'occupation 
qui tuent régulièrement 
des civils palestiniens 
innocents'. a-t-il décla­
ré. indiquant unique­
ment qu'il téléphonait 
de Jérusalem, sans au­
tre précision.
Arrestations

Rapidement arrivé 
sur les lieux de l'atten­
tat. M Yitzhak Rabin, 
ministre israélien de la 
Défense, a déclaré hier 
en fin d'après-midi 
qu'il s'agissait d un 
cas exceptionnel, au­
quel nous réagirons de 
façon exceptionnelle”, 
sans donner d'autres

" suspects " ont été ar- été abattu a coups de 
rêtés pour être inter- revolver par des ineon- 
roges a-t-on précise de nus. près de la ville de 
memes sources. Gaza
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Tension dans le Golfe: les 
États-Unis risquent l'isolement

WASHINGTON (AFP) — Les Etats-Unis risquent de se trouver 
seuls dans l’immédiat face à une tension croissante dans le Golfe, 
estiment les observateurs, après le refus de leurs alliés d’aider au 
déminage des eaux de la région et les événements à la Mecque en 
Arabie Saoudite qui ont fait des centaines de victimes.

La RFA. les Pays-Bas. la France 
et l ltalie ont répondu à la demande 
américaine d'aide de déminage 
dans les eaux du Golfe par la néga­
tive, ainsi que Londres "dans Tes 
circonstances actuelles”. Samedi à 
Washington un haut responsable 
américain a cependant affirmé que 
le gouvernement britannique avait 
fait savoir à la Maison-Blanche que 
‘‘la question était encore à l'étu­
de”.

A la suite de ces refus, le Pen­
tagone a annoncé qu’il allait dépê­
cher plusieurs petits dragueurs de 
mines de trente tonnes de la classe 
MSB dans le Golfe. Trois à quatre 
de ces embarcations, acheminées à 
bord d'un navire plus important,

mettront un mois pour arriver à 
destination.

Le Bridgeton, qui avait été en­
dommagé par une mine iranienne 
le 24 juillet dernier, dans l’étroit 
chenal situé à proximité de Tile ira­
nienne de Farsi, n’est pas encore 
reparti du Koweit. Le méthanier 
Gas Prince reparti samedi, accom­
pagné par des navires de guerre 
américains ou prévalait une extrê­
me vigilance, a pu passer sans en­
combre cette zone dangereuse

Les pays arabes du Golfe ont été 
jusqu'à présent réticents à une de­
mande américaine de disposer de 
bases d'appui pour leurs hélicoptè­
res sur leur territoire, pour ne pas 
heurter de front leur voisin iranien.

Équipage du Boeing écrasé 
gardé à vue au Mexique

MEXICO (AFP) - L’équi­
page du Boeing 377, qui s’est 
écrasé jeudi dans la grande ban­
lieue de Mexico, s’est vu inter­
dire de quitter le Mexique pen­
dant 30 jours, a-t-on appris hier 
de source judiciaire mexicaine.

Les quatres membres d’équipa­
ge. de nationalité américaine, sont 
Hospitalisés dans la capitale mexi­
caine et ont été placés sous surveil­
lance policière L'assignation à ré­
sidence est une mesure préventive

pour éviter qu'ils ne quittent Me­
xico sans témoigner.

L'avion appartenant à la compa­
gnie aérienne Belice Air Internatio­
nal. se rendait à Miami jeudi lors­
qu'il s'est écrasé.

Trente-neuf personnes ont été 
tuées et vingt-cinq blessées dans 
l'accident qui s'est produit dans une 
zone très peuplée de la banlieue de 
Mexico. Un des douze passagers de 
l'appareil est mort des suites de ses 
blessures. Seize des 17 chevaux qui 
se trouvaient dans l'avion sont éga­
lement morts
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Un ouvrage de Claudia Demers

Les bienfaits des activités aquatiques prénatales
Far Nathalie ROY

SHERBROOKE — “L’environnement aquatique est l’idéal pour 
la femme enceinte. Son poids est supporté par l'eau, elle se sent 
confortable et maintient facilement son équilibre.”

Claudia Demers. qui a rédigé en 
collaboration, un ouvrage sur les 
exercices aquatiques pour les futu­
res mamans, croit fortement en 
l'efficacité des activités aquatiques 
prénatales. Elle est professeure 
d'activités aquatiques pré et post­
natales au Centre sportif de 1 l'm- 
versité de Sherbrooke depuis sept 
ans

La professeure enseigne aussi 
aux femmes qui viennent d'accou­
cher "Après 1 accouchement, il est 
important d'être en bonne forme 
physique et d'avoir un bon moral 
Les cours d'exercices aquatiques 
aident la femme à passer la pério­
de postnatale, souvent difficile " 

"Lors d'exercices aquatiques, on 
ratique l'endurance, ce qu'on ne 
ait pas avec les exercices au sol 

La femme est donc plus endurcie et 
ses muscles abdominaux sont plus 
forts, plus solides Lors de l'accou­
chement. la femme dont les abdo-

G

minaux sont forts, exécutera des 
poussées plus efficaces", explique 
Claudia Demers

Une référence
Publié en 1987. l'ouvrage de Clau­

dia Demers et Joanne Dussault, se 
veut une référence pour les fem­
mes qui désirent élaborer un pro­
gramme complet d exercices aqua­
tiques. La lectrice y retrouve des 
conseils, des démonstrations d'e­
xercices à l aide de photos, des ac­
tivités adaptées à la femme qui 
pratique la natation et à celle qui 
ne sait pas nager

"Pour participer à des cours 
aquatiques prénataux, la femme en­
ceinte n a pas besoin d'être une 
bonne nageuse, il suffit de vouloir 
pratiquer cet exercice. Pour la 
femme qui a peur de l'eau, c'est 
justement le bon moment de lui fai­
re perdre sa crainte, car elle ne la

transmettra pas a son bébé”, expli­
que la professeure

Joanne Dussault, collaboratrice à 
l'ouvrage, fut la première femme 
au Québec a préconiser la pratique 
d'activités physiques en milieu 
aquatique, en 1969 Chargée de 
cours au niveau universitaire, elle 
s'occupe de la formation d'inter­
venants aquatiques en périnatalité 

Exercices aquatiques pour futures 
mamans”, constitue son quatrième 
ouvrage dans le domaine prénatal. 
Récemment, elle a publié "Respi­
rations et positions d'accouche­
ment".

Des débuts difficiles
Lorsque Claudia Demers a com­

mencé a offrir des cours prénataux 
d exercices aquatiques à l'Univer­
sité de Sherbrooke, elle a fait face 
à quelques difficultés. "En 1981, 
cette activité était moins populaire 
et je devais me contenter des pires 
heures de disponibilité de la pisci­
ne. J'offrais mes cours le vendredi 
et le dimanche soir Maintenant, 
nous pouvons donner les cours à des 
heures raisonnables, car plusieurs

femmes enceintes participent "
De son côté, le milieu médical 

n apportait aucun support à cette 
pratique Le milieu médical n'é- 
tait pas contre cette idée mais il 
demeurait neutre. Maintenant, plu­
sieurs médecins recommandent aux 
femmes enceintes de pratiquer des 
exercices aquatiques ", souligne 
Claudia Demers

“On sortait tout juste de la 
crovance populaire qui voulait que 
la femme enceinte soit invalide On 
retrouve encore de ces cas un peu 
partout mais la mentalité a quand 
même évoluée On ne peut pas se 
douter de la capacité d une femme 
enceinte à executer des mouve­
ments. des exercices, de la nage” 
ajoute-t-elle
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d'activités aquatiques pré et 
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Ménopause: une nouvelle thérapie 
hormonale appliquée par voie cutanée

QUEBEC (PC) — Une thérapie hormonale appliquée par voie cu­
tanée plutôt que par voie orale permettra bientôt de faire disparaî­
tre complètement, sans créer d’effets secondaires, les symptômes 
éprouvés par près de la moitié des femmes ménopausées.

Utilisé couramment en Europe 
depuis deux ans. ce produit, baptisé 

Oestrogel. fait l'objet, depuis 
quatre mois, de recherches au la­
boratoire d'endocrinologie molécu­
laire du Centre hospitalier de l'u­
niversité Laval ICHUL» qui conti­
nue ainsi de s'affirmer comme le 
chef de file nord-américain dans ce 
domaine

Ce n'est pas un nouveau produit, 
explique en entrevue le Dr Fernand 
Labrie. directeur du centre de re­
cherche du CHUL. C'est la voie 
d'administration qui est différente 
En utilisant la peau comme voie de

&assage. le produit n'est pas méta- 
olisé par le foie, ce qui évite la 

formation d enzymes susceptibles 
de créer des effets secondaires. De 
plus, de cette façon on évite l'élé­
vation anormale du taux d'hormo­
nes dans le sang

Cette substance, qui se présente 
sous forme de gel. doit être appli­
quée une fois par jour, sur une 
grande surface de peau idéalement 
(cuisses ou abdomen», et ne laisse 
aucun résidu collant

Grâce à cette thérapie hormona­
le. nous recréons le cvcle normal

d une femme avant sa ménopause, 
souligne pour sa part le Dr André 
Dupont, chef du service de recher­
che en endocrinologie clinique.

L ingestion d hormones par voie 
orale stimule la formation d'en­
zymes hépatiques susceptibles de 
nuire à la coagulation sanguine et 
ainsi entraîner des problèmes car­
dio-vasculaires. Par voie cutanée, 
le problème est évité La peau agit 
à titre de réservoir et maintient 
constamment le niveau d'hormones 
dans le sang.

La ménopause, qui survient le 
plus souvent entre 45 et 55 ans. 
s'explique par une diminution du 
fonctionnement des ovaires qui ces­
sent alors de produire des oestro­
gènes. Ce déficit entraîne, pour une 
femme sur deux, l'apparition d une

kyrielle de symptômes, dont les 
classiques bouffées de chaleur et. 
surtout, l'ostéoporose, cette dimi­
nution de la densité osseuse qui 
rend les os plus fragiles et. partant, 
plus sensibles aux fractures.

Notre méthode ne peut réparer 
les dommages causés par l'ostéo­
porose. mais en retarde la progres­
sion. estime le Dr Pierre Dupont, 
gynécologue, qui fait partie de l'é­
quipe de recherche

Quant au spectre du cancer, as­
socié souvent à l'hormonothérapie, 
ce dernier croit que les femmes 
n'ont aucune crainte à avoir Les 
études européennes ont prouvé 
qu'avec cette méthode les risques 
de cancer sont presque nuis, parti­
culièrement avec l'ingestion de pro­
gestérone, une hormone qui fait dé­
faut à la ménopause
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Blennorragie: les bactéries pourraient 
bientôt résister aux antibiotiques

Quand lu vie un 
moment difficile et que 
tu a* besoin de parler. 

I

A Secours-Amitié 
il y a quelqu'un 
pour t'écouter.

BOSTON (AFP) — Les bactéries de la 
blennorragie sont en passe de pouvoir résis­
ter aux plus récents antibiotiques, ce qui 
pourrait entraîner bientôt une absence to­
tale de médicaments susceptibles de traiter 
cette maladie vénérienne, estiment les mé­
decins de l'armée américaine.

Huit pour cent des soldats stationnés en Corée 
du Sud qui ont été atteints par cette maladie 
n'ont pu être guéris par l'un des plus récents 
traitements, la spectinomycine. selon ces méde­
cins dont les recherches sont publiées par le New 
England Journal of Medicine à paraissant jeudi 

"Nous commençons à manquer de médica­
ments (efficaces»", a déclaré l'un des cher­
cheurs de l'armée, le Dr John Boslego "Ceux 
qui sont sur le marché deviennent inefficaces 
avant que nous n ayons eu le temps d'en mettre 
de nouveaux au point", a-t-il ajoute Cette rapi­
dité des bactéries à résister à la spectinomycine 
est "alarmante", selon lui 

Au Centre de contrôle des maladies à Atlanta

(CDC», le Dr Jonathan Zenilman a estimé que 
ces recherches de Tannée étaient importantes, 
car elles montrent un lien direct entre l'utilisa­
tion croissante des antibiotiques et l'apparition 
de résistances bactériennes aux médicaments.

La résistance des bactéries de la blennorragie 
aux antibiotiques a augmenté de 30 pour cent de­
puis 1980. a-t-il précise

Toutefois, il existe d'autres médicaments con­
tre cette maladie vénérienne, tels la ceftriaxone 
et un nouveau médicament appelé carboxyquino- 
lones. a-t-il ajouté Mais ils sont beaucoup plus 
chers que les traitements traditionnels à base de 
pénicilline ou de tétracycline

Selon le CDC. la pénicilline, toujours large­
ment utilisée aux Etats-Unis pour le traitement 
de la blennorragie, est de moins en moins effi­
cace.

En 1986. il y a eu 896.383 cas officiels de blen­
norragie aux Etats-Unis contre 883.826 Tannée 
précédente, selon le CDC. Toutefois, les cher­
cheurs américains estiment qu'au moins deux 
millions de cas de blennorragie par an ne sont 
pas répertoriés.
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( la tribune de tout... et de tous*..

La vie dans les Cantons

/

Le Festival du bison
Le Festival du bison d'Omerville a été à nouveau 
cette année un franc succès, aux dires des organi­
sateurs. Sur la photo, dans l'ordre habituel, Vie Cli-

JM____
iPnotc La Tribun* par Heiene Barnard)

che, vice-président, Marie-Claire Champagne, rei­
ne du festival, ainsi que Pierre-Paul Lacroix, prési­
dent.

i

(Photo La Tribune par Christian Landry)

Visite chez le plus important producteur de glaïeuls au Québec
Une délégation de la Société d'animation de l'Ins­
titut botanique de Montréal a visité samedi la Fer­
me Sainte-Catherine, à Rock Forest, le plus impor­
tant producteur de glaïeuls au Québec et en a pro­
fité pour admirer un verger de pommiers nains,

nouvellement exploité. Sur la photo, Fluguette Mi­
ron, du Jardin botanique, Luc Forget et Claire For-

f;et, co-propriétaires, ainsi que Yves Forget, un de 
eurs fils.

I rlui qui est paru en 
congrès pour unr semai 
ne

Oui. il eludiait le sert 
au Ue trou

J'ai croise 
médecin hier

notre ami

'r

On aura tout vu

• Un fanion sur le dos
Depuis l'acquisition de sa première tortue voi­
là quatre ans, Nancy Shaskey, de Gainsville, en 
Floride, a développé un engouement grandis­
sant pour ce type d'animal. Mais petit problè­
me, ses tortues, Ammadeus, Myrtle, Winslow, 
G.J. et BooBoo, devenaient quasi introuvables

(Laserphoto AP)

lorsqu'elles réussissaient à s'aventurer, malgré 
leur lenteur, dans l'herbe haute du voisinage. 
Finalement Nancy a trouvé une solution: cha­
que tortue se promène maintenant avec un fa­
nion sur le dos.

Notes d’histoire
Né à Nominingue en 1919. 

il a été admis à la pratique 
du notariat en 1942 après des 
études classiques au Séminai­
re Ste-Thérèse et des études 
de droit à l’Université de 
Montréal. Après avoir exercé 
sa profession à Montréal pen­
dant sept ans, il s'installera à 
Windsor où. en plus de s'oc­
cuper de son greffe, il oeuvre

au sein de nombre d'organis­
mes à vocation économique 
et communautaire. Il a fondé 
la Jeune chambre de Windsor 
et il a été le vice-président de 
la corporation de l'hôpital St- 
Louis. Deux de ses enfants 
ont embrassé la profession de 
notaire.

Réponse à la question de sa­

medi:
geau

Georges-Etienne Yer-

La. Tribune salue

Bertrand Fortier, organisa­
teur et responsable de la cli­
nique de sang de la Croix- 
Rouge à Bromptonville.

Ephémérides
C'est aujourd'hui le lundi 3 

août 1987, 215ème jour de l'an­
née.

Anniversaires historiques:
1985 — Trente-cinq morts et 

plus de cent blessés dans une 
collision ferroviaire, près de Flau- 
jac, en France.

1975 — Un avion s'écrase à 
Agadir: 188 morts.

1973 — Incendie dans un cen­
tre de loisirs de Nie de Man: 51 
morts.

1963 -- Fterman Willemse ga­
gne la traversée du lac Saint-|ean 
pour une troisième fois.

1961 — Thomas Clement Dou­
glas est élu chef national du 
NPD.

1958 — Le sous-marin nucléaire 
américain Nautilus passe au Pole

Nord en plongée sous la banqui­
se.

1954 — Mort de la romancière 
française Colette, née en 1873.

1942 — Trois personnes meu­
rent et 20 autres sont blessées 
dans la panique suivant un in­
cendie au stade Ontario à Mon­
tréal.

1940 — Annexion des pays bal­
les par l'URSS.

1934 — Arrivée d'Hitler au pou­
voir comme président du troisiè­
me Reic h; le gouvernement al­
lemand réunit en une seule char­
ge les fonctions de président et 
de chancelier.
PENSÉE DU JOUR:

Le vrai moyen d'étre trompé, 
c'est de se croire plus fin que les 
autres. )LaRoc hefoucauld)

la tribune
NOUVEAU SERVICE AUX ABONNES DU JOURNAL

La Tribune offre maintenant un nouveau service à ses abonnés, pendant la 
période de leurs vacances Que ce soit pour une semaine ou davantage, le 
petit camelot pourra garder toutes les copies désirées du journal La Tribune, 
durant l'absence de l’abonné et. les lui remettre à son retour.
Ainsi, l'abonné demeurera au fait de toutes les nouvelles, de chez lui et d'ail­
leurs. durant son absence.
Le prix de l'abonnement sera le même, soit: S2.65 par semaine, attendu que 
de ce montant nous accorderons une prime au camelot pour ce service ren­
du.
Les intéressés peuvent communiquer soit avec leur camelot, ou appeler un 
des numéros appropriés suivants:

SHERBROOKE: 564-5466
Acton Vale 546-7404 Mégantic 583-1889
Asbestos 879-7659 Plessisville 362-2065
Black Lake 423-5215 Princeville 362-7458
Brompton 846-4027 Richmond 826-2538
Coaticook 849-2638 Scotstown 657-4697
Coleraine 423-5215 Thetford 338-3848
Cookshire 875-3136 Valcourt 532-2518
Danville 839-2445 Victoriaville 758-8777
Disraôli 449-2773 Warwick 358-2985
Drummondville 478-1328 Waterville 837-2442
East Angus 832-2642 Weedon 877-2088
Lambton 486-7116 Windsor 845-2368
Magog 843-5144 Ascot 567-7449
La Patrie

24605
888-2666 Wotton 828-2680

la tribune
LE CAMELOT DE LA SEMAINE

Steve Duval

205, rue Beauharnois, 
Shebrooke 
Séminaire Salésien 
Sec. Ill

Camelot depuis 2 ans, Steve est très poli et a 
beaucoup d'entregent. Ses sports préférés sont 
le hockey et la crosse. Son ambition est de de­
venir médecin.

BRAVO ET... FELICITATIONS

IL A DIT OUI...
Répondant à l’appel 

de Caritas

RENALD
DAIGNEAULT

s'est joint en 1985 à un 
groupe de citoyens pour 

fonder

ASSISTANCE
QUEBEC-
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Autres membres fondateurs:
• Marcel Guy • Lucette Massé
• Lucie Bouchard • Benoit Champroux
• Henri Demers • Rôal Rancourt
• William Larkin • Simone Rancourt
• Michel Yergeau • Père Roland Deslauriers
• Jean Massé • Pierre Lafrance

35 ORGANISMES COMMUNAUTAIRES FONDES EN 30 ANS
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Sherbrooke (Québec) 
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( la tribune 1 ^ l’agro-alimentaire

Grâce à la nouvelle agence de vente de bovins

res transactions par enchère électronique
par Michel MORIN

ROCK FOREST — C’est aujourd'hui même que la nouvel­
le agence de vente de la Fédération des producteurs de bovins du 
Québec prend son envol, permettant ainsi les premières transac­
tions entre producteurs par le biais d’une enchère électronique.

Même si cette nouvelle façon de 
procéder est officiellement en vi­
gueur. les producteurs pourront en­
core transiger par le biais de l'en­
can public, qui fut depuis toujours 
— et jusqu'à tout dernièrement — 
la seule façon pour eux de vendre 
ou d'acheter du bétail

De fait, les deux moyens dispo­
nibles pour transiger les bovins 
peuvent être utilisés par les produc­
teurs Par contre, les veaux de 
grain doivent nécessairement pas­
ser par l'enchère électronique La 
vente est effectuée sur une base 
"carcasse classifiée".

Pour les veaux laitiers, ils peu­
vent être vendus soit par encan vi-

Alain Bergeron

i; i i

vant ou par enchère électronique 
comme pour les vaches de réforme, 
mais toujours sur une base vivante 

Les ventes de veaux laitiers, di­
rectement a un producteur de 
veaux lourds (de grain ou de lait 
lourd I. seront toujours possibles. 
Le producteur de veaux lourds de­
vra toutefois être autorisé par la 
Fédération des producteurs de bo­
vins avant d'effectuer la transac­
tion.

Pourquoi ce nouveau régime? 
"Pour permettre au producteur 

de toucher plus facilement et plus 
rapidement son argent", explique 
Alain Bergeron, president régional 
du Syndicat des producteurs de bo­
vins en plus d'être président du 
comité laitier à la Fédération des 
producteurs de bovins du Québec 

"Auparavant, il y avait trop d'in­
termédiaires et ça prenait trop de 
temps avant que le producteur soit 
paye Avec ce nouveau système, le 
producteur devrait recevoir un chè­
que dans les 24 heures suivant la 
vente", d'ajouter M Bergeron

Postes de rassemblement
A travers la région, des postes de 

rassemblement sont identifiés et 
c'est par ce canal que les produc­
teurs doivent acheminer leurs ani­
maux afin de participer aux enchè­
res électroniques 

"Pour l'instant, des postes de 
rassemblement ont été établis à 
Coaticook. Danville. Sawyerville et 
Stukely Sud. d indiquer pour sa part

• •••
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Nos producteurs

Nom: André et Solange Blais_____
Genre de production: laitière_______
Nombre de t.êt.es : 105 vaches
Superficie de la terre: —700 acres______
Capacité de production: 900,000livres
En production agricole depuis: __
Endroit. __LâPj|trie___

Robert Trudeau, secrétaire du Syn­
dicat des producteurs de bovins de 
l'Estrie II est possible que d autres 
postes soient ouverts plus tard 

Les bovins devront arriver au 
poste quelques heures avant le dé­
but de l'enchère et un bon d'entrée 
sera remis au producteur après le 
déchargement

Les bêtes seront ensuite pesées, 
triées et regroupées par lots ho­
mogènes selon le poids et le type 
Toutes les informations pertinentes 
aux différents lots mis en vente se­
ront entrées sur ordinateur afin de 
former un catalogue 

Les acheteurs, reliés à l'ordina­
teur par un terminal informatique, 
pourront alors effectuer leur mise 
sur les lots catalogués L'enchère 
se fait selon la méthode décroissan- 
te-croissante. c'est-à-dire que le 
prix décroît jusqu'à la première 
mise reçue, puis remonte 

Enfin, le poste ou encore la Fé­
dération pourra refuser la vente s'il 
y avait irrégularité ou encore si le 
juste prix n était pas atteint

Comme c'est le cas dans l'instau­
ration de toute nouvelle pratique, 
une certaine période de rodage sera 
nécessaire avant que les dirigeants 
puissent faire le point sur ces en­
chères électroniques.

"C'est certain que ce système ne 
fait pas l'affaire de tous les produc­
teurs de bovins. Si tous les produc­
teurs avaient crié bravo, on se se­
rait posé des questions", de com­
menter Alain Bergeron

En dépit des informations qui ont

ete diffusées jusqu a maintenant etre restés sur leur appétit mcation avec le personnel du Svn-
sur cette nouvelle façon de transi- Ils pourront toujours obtenir plus dicat des producteurs de bovins de
ger. certains producteurs sont peut- d éclairage en entrant en commu- l'Estrie

(Photo La Tribun* car Stéphane Lemire)

Robert Trudeau présente les affiches qui ont teurs de bovins du Québec pour mousser les 
été reproduites par la Fédération des produc- enchères électroniques.

^eaux de Ç>]

Les agricultrices seront en fête au Festival du lait
COATICOOK (MM) — Les agricultrices seront en fête lors du 

Festival du lait de Coaticook qui se tient les 7, 8 et 9 août.
Le Syndicat des agricultrices de 

l'Estrie a en effet conclu une enten­
te avec le bureau de direction du 
Festival du lait de Coaticook qui 
leur permet d'installer un kiosque 
d'information à l'intention de toutes 
les femmes, notamment celles qui 
sont impliquées dans le secteur 
agricole.

"Notre kiosque sera débordant 
de gaiété comme l est la rose de 
notre sigle". de confier Mme Claire 
Thériault. président du Syndicat 
des agricultrices de l'Estrie.

Avec ce kiosque, les femmes

agricultrices veulent démontrer 
qu elles croient en la qualité de 
leur travail et qu elles peuvent, par 
leur participation à l'entreprise 
agricole, contribuer à créer une 
meilleure agriculture, plus facile à 
vivre.
Films
Dans le cadre des activités pré­

vues par le Syndicat des agricultri­
ces de l'Estrie. il y aura, entre au­
tres. la diffusion de quatre films 
qui sauront intéresser non seule­

ment les agricultrices, mais éga­
lement toutes les femmes.

Vendredi le 7 août, à compter de 
19h00. ‘Madame, vous n’avez 
rien", un film qui traite de la non 
reconnaissance du travail des fem­
mes, sera présenté 

Le lendemain, dès 14h00. le film 
"La cage dorée" qui explique les 
conditions de vie des femmes de 
plus de 40 ans. sera projeté 

A 15h00, toujours le samedi, les 
femmes pourront voir "Coûte que 
coûte", un film traitant de la situa­
tion économique des femmes en gé­
néral.

Enfin, le dimanche 9 août, le do­

cumentaire "Gertrude Guay-Véron- 
neau. productrice agricole" sera 
diffusé. Ce film aborde le statut de 
productrice, la participation de la 
femme à l'entreprise agricole et les 
négociations, parfois difficiles, 
avec le conjoint.

A noter que ces films seront pré­
sentés périodiquement au cours des 
trois jours du Festival du lait de 
Coaticook.

"Les femmes qui viendront nous 
visiter pourront obtenir beaucoup 
de documentation et d'information 
qui leur seront sûrement très uti­
les". d'ajouter la présidente du 
Syndicat des agricultrices de l'Es- 
trie.

Le monde agricole
SHERBROOKE (MM) — Les producteurs qui veulent obtenir une idée 

assez juste de ce que leur réserve la température peuvent toujours com­
poser le 565-4833 (en français) ou le 565-4836 pour un message en anglais.

- O -

En août, le prix qui sera versé aux producteurs pour les oeufs de caté­
gorie A-Gros sera inchangé dans la plupart des provinces, a annoncé l’Of­
fice canadien de commercailisatlon des oeufs (OCCO). Le prix à la ferme 
tombera d’un cent à Terre-Neuve et au Nouveau-Brunswick et augmentera 
d’un cent au Québec étant donné l’écart au niveau des coûts de production 
dans ces provinces.

- O -

L’indice des prix des produits agricoles (1981 100) pour le Canada s’est 
fixé à 92,2 en mai, en hausse de 3,1 pour cent par rapport au niveau d’avril 
(89,1). Il s’agit de la deuxième majoration d'affilée de l'indice, après qua­
tre baisses mensuelles, et de la plus forte avance depuis août 1983. L'in­
dice de mai ’87 se situait au même niveau que celui enregistré un an plus 
tôt.

- O -

Agriculture Canada publie ce mois-ci un numéro spécial de "Nouvelles 
et articles” se rapportant au projet indo-canadien de recherches sur l’a- 
rido-culture, projet relevant d’Agriculture Canada et financé par l’Agence 
canadienne de développement international. Entrepris en 1970, il vise à

améliorer le sort des agriculteurs indiens en augmentant et en stabilisant 
la production des terres arides. Après 17 ans de coopération internationa­
le, les travaux s’acheminent vers une heureuse conclusion.

- O -

Les spécialistes indiens et canadiens, qui travaillent ensemble en Inde à 
un projet de recherches en arido-culture. se sont aperçus que la conserva­
tion du sol et de l'eau en régions sèches exigeait l’adoption d’une démar­
che globale. L'aménagement des bassins versants constitue la pierre an­
gulaire d'une telle démarche. L'exemple du district de Mittemari est con­
cluant. Entre autres, la construction de remblais, de bassins de rétention 
et de canalisations ainsi que la plantation d’arbres ont permis d’augmen­
ter les rendements de 70 à 85 pour cent.

- O -

Grâce aux recherches en agro-foresterie, les chercheurs estiment que le 
subabul, autrefois qualifié de mauvaise herbe, pourrait assurer un avenir 
meilleur et plus stable à des millions d'agriculteurs des régions arides 
pauvres de l'Inde. Il s’agit d'un arbre très productif qui pousse rapide­
ment. Cet arbre “miracle" constitue une excellente source de bois com­
bustible. De plus, son feuillage peut servir de fourrage pour les animaux, 
même durant les périodes de sécheresse. Et le subabul peut également 
servir d’engrais, car ses feuilles en palllls sur le sol constituent une bonne 
source d'azote.
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